
fa L'ALLIAKOa NATIONALE

POUR VIVRE LONGTEMPS ricurc, en raison de ton action éphémère et Ne pas honorer la vieilleaee, c’est démolir 
temporaire : c’est le vieux clystère cher à Molière, le matin la maison où l’on doit coucher le 
le lavage intestinal qui donne un sentiment de soir. LaLa tradition nous rapporte que dans les pre­

miers temps du monde, la durée de la vie était ct d« nettet< intérieure, procure un « •
beaucoup plus longue qu’aujourd-hui. N’a-t-on <eint frais * chlr- des 7”* t>Ius brillants; Il ne faut pas attribuer à la vieillesse tout le. prov
pas prétendu qu’Abraham avait su accumuler u fait Partie des 9ecrets de beauté des co- défauts des vieillards. Un vieillard qui radote grapl
sur lui plusieurs centaines d’années? Et pour- guettes. est né radoteur, et a au moins été bavard dan.
tant ce vénérable patriarche était bel et bien Enf,n un autre moyen qui résulte des tra- sa jeunesse. L’on ne voit si rarement de. "‘j**
bâti exactement comme nous. Pourquoi ne vaux de Metchnikoff et de Titsier, consiste A vieillards aimables que parce qu’il est " ua
suivons-nous pas l’exemple de nos aïeux, qui inlroduire dan' '* ,lore intt,tinalc d« bon» mi" d’hommes <•’ *« 
connaissaient le secret de rester longtemps sur crobe» “ microbe» favorables et salutaires - * * *
terre, en gardant Jusque dans leur verte vieil- .
lesse leur bel appétit et leur humeur gauloise? l'eu intestinal inhabitable aux bacilles nuisibles, d égards qui rappelle qu’il y a pour tout le 

Pour la plupart, nous dépérissons vers la'. Sous ,orme de Ia,t *'&'• de bou,llon de cul- monde dans le vieillard: un peu de père, un peu
turc, le bacille lactique, par le fait même de son de magistrat, un peu d’enfant, 
développement, annihile la production des toxi­
nes intestinales et facilite d’autant, en le sou-
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Il faut traiter les vieillards avec un mélang. !'ün’
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qui rendent par leurs sécrétions acides le mi-
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cinquantaine; les plus vigoureux d’entre nous 
atteignent péniblement soixante-dix ou quatre- 
vingts ans; mais tous, nous mourons prématu-

• ■ *

Il faut tromper les vieillards Sur les 
lageant, le rôle éliminateur du foie et du rein, ches de la mort, comme le fait la

appro 
nature

Voyez un jeune homme et un vieillard planter 
Ces moyens sont simples, et par là excellents, des arbres: le jeune homme plante des arbres

rément, car nous sommes constitués pour de­
meurer sur terre beaucoup plus longtemps, que
nous n’y restons; et c’est précisément en rai- , , , , , A A ,
son de l’habitude prématurée avec laquelle nous S ,ls éW,ent aPPb<lués plus fréquemment chez tout venus et déjà forts, et c’est déjà beaucoup

1 homme sain, sans tare organique, on verrait qu il les plante; il n’a pas le temps d’attendre, 
bien moins souvent tous ces symptômes mor- Le vieillard n’est pas pressé, il plante de très 
bides qui sont aujourd’hui courants. Pour- jeunes arbres et dit: “Ca me fera un joli cou 
quoi tant de femmes n’ont-elles aucun appétit, vert dans vingt ans.” 
pourquoi ne dorment-elles jamais ; pour-
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disparaissons que nous avons tous cette si 
grande peur et cette horreur profonde de la 
mort.
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Si nous marchons plus vite vers la sénilité,
c’est que nous nous empoisonnons nous-mêmes , ... ... .
avec plus d’inten.ité, et c’eat d’un trait de gé- quo' c” '""ombrables névralgies dont el- Je rencontrai un jour au Luxembourg l’aca 
niale lumière que M. Metchnikoff a éclairé la ,M ,c P'ai«"«"‘ Pr«"l«' ‘°™«? Pourquoi ces démicien Tissot. Il avait alors quatre-vingt
cause habituelle de cet empofsonnement. Pour doul'u" rhumatismales de l’homme mûr? huit ans. "Mon ami, me dit-il, il est temps
lui, la raison la plu, fréquente de l’apparition Pour<luo1 «9 maux de tete- coloration que Je m’occupe de mon avenir.”
de la vieillesse, et par conséquent de la mort, iaune de* yeux’ ce» <ruPf°"« d« boutons, de
est l’intoxication d’origine intestinale. rougeurs, de dartres sur la figure? Tous ce,

C’est dan, notre appareil digestif, en effet maux vlennent dc 1 'n‘e»‘in. S"' «ait mal élimi- corps. La logique du langage appelle vieillards
ner les toxines qu'il fabrique. indifféremment les vieux hommes et les vieilles

Téméraire serait l’espérance de voir refleu- femmes. Le vieillard sera plus heureux et

* « *

Le vieillard doit faire oublier qu’il a un

que se forment des fermentations redoutables,
sans cesse renouvelées, et des poisons qui sont ... ... .. , ....
absorbées par notre sang. Charriés par lui nr ,e PI''n‘emPs dun Jeunesse nouvelle, corn- plus considéré s’il se persuade bien qu’il 
ils sont portés au contact de tout notre orga- mc 11 arriva aa célèbre dMttar Faust-" Mais d'*>" troisième sexe.
ni,me, qui subit ainsi une diminu ion de sa vl- s'a5,urer une v,elllc,,e normale- d'unc dur<t

prolongée, sans maladies ni infirmités, tel est
* • *
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Si les jeunes gens doivent songer qu’ils 
Le rein et le foie ont mission d’éliminer tou- ,e rêve quc chacun' lvcc un P«u d* Peut vieilliront, il est important que le, vieillards

tes ces toxines ou de les détruire; mais à force lt"drc * réaliser. ......... n oublient pas qu’ils ont été Jeunes, et que ça
de les recevoir et de les emmagasiner ces or- Nou’ ,avon* toas lut,llt< dull y a à faire n était pas alors si facile d’éviter tout ce qu’ils 
ganes s’épuisent et sont bientôt inférieurs à ramoncr nos cheminées au moins une fois par appellent aujourd’hui des faiblesses et des 
leur tâche. Pendant la Jeunesse, l’individu ne an' Nettoyons donc souvent nos cheminées vices, 
s’aperçoit pas qu’il s’intoxique, car ses cellules intc5tina,es’ <* le feu de no,re vie en sera plus 
d'élimination sont jeunes et ont des réactions ar<*ent* 
vives. Mais lorsque la puissance réactionnelle 
des cellules s’affaiblit, l’élimfnation plus lente 
des toxines vient ajouter une action pernicieuse 
aux autres causes d’intoxication.

• * *

Les vieillards ne doivent pas blâmer et dé­
crier tous les plaisirs de la jeunesse, comme 
un buveur qui casse son verre après avoir bu, 1,1 arr 
ou comme le voyageur égoïste qui trouble l’eau *rencc 
de la source quand il n’a plus soif.

* * *
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VIEILLARDS — VIEILLESSE es con 
L’émi

Ne disons pas aux jeunes gens, mais rc lus pu 
laissons pas oublier aux vieillards que la vieil cu!e ** 
lesse n’est pas nécessairement la sagesse; que La c< 
l’on n’est pas sage par cela seul qu’il 
temps qu’on est fou.

--------  Les vieillards sont des amis qui s’en vont, il
Pour lutter contre ce progrès habituel de faut au moins les reconduire poliment, 

la sénilité, il faut donc s’attaquer directement i
la cause et empêcher les fermentations de l’in- Donnez la mesure, dans vos rapports avec 
testin. Puisqu’il est impossible de supprimer les vieillards, des égards que vous désirez ren­
de ce réceptacle les pires poisons de la vitalité contrer dans votre vieillesse, et établissez-y 
humaine qu’il contient, il convient cependant vos droits, 
d’en assurer le nettoyage aussi complet que 
possible.

Pour s’assurer cette propreté bactériologique qu’aux enfants, avec lesquels ils ont d’ailleurs 
de l’intestin, plusieurs moyens peuvent être beaucoup de points de ressemblance. Seule- 
employés. Le premier, d’immortelle mémoire, ment, si vous aidez un vieillard à descendre un 
est la purgation. Le docteur Guelpa, en lui escalier ou à passer un ruisseau, il faut lui ca- 
adjoignant judicieusement le jeune, l’a à juste cher la pitié, de façon qu’il ne prenne ce soin

loni: •valité.y a

c la re• *
re<- ational

t la pr
Alphonse KARR as tenu

U l OBti 

ie ippa 
Nous

On estime qu’en Amérique 3,000,000 d’h011- J’ na*^ 
titre remis récemment en honneur. Les pur- que pour une marque de respect Si vous lui mes se font raser trois fois par semaine. A ra°V
gatifs salins, en dépit de leur amère saveur, offrez votre bras dans un chemin malaisé, il dix centins pour chaque fois, cela fait par a v ,accro
procurent presque toujours un sentiment de faut qu’il puisse croire que c«est surtout pour née $15.60 par individu, et $46,800,000 pour H 1X0111
bien-être, de jeunesse et de bonne santé qui l’écouter que vous réglez votre pas sur le sien, 3,000,000. ° 8 c
leur attire bien des sympathies. Quoique très et que vous pensez que la vigueur qui aban- * * * Lis a<
décriée, la bonne purge est un excellent re- donne ses jambes s’est réfugiée dans sa tête, 
mède qui doit conserver toute sa valeur thé­
rapeutique. Toutefois, il y a pour elle une

Apprenez à devenir vieux et évitez de 
sembler à ces fruits que le temps pourrit 
les mûrir.Il faut rendre aux vieillards les mêmes soins

ENCYCLOPEDIE

La longévité des arbres est vraiment ex- cn ,apci
traordinaire. On connaît des chênes de 1,510 , n

Laisser un vieillard heureux de sa vieillesse ans; un olivier à Athènes, aurait 2,000 ans; 1st 1
contre-indication formelle: jamais de purge, en et fier de n’être plus jeune est un des plaisirs gigantesques sequoias d’Amérique, 1,500 an- î tr.e
cas de menace d’appendicite! les plus délicats que puisse se donner un bon et certaine baobabs d’Afrique atteindraient en* * pe*n<

L’autre est <Pusre valeur infiniment Infé^ coeur. viron 5,000 ans.
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